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ANDRÉA RICHARD
DÉRACINÉE

 DE LA
 RELIGION

Par MICHEL CLOUTIER
Journaliste d’enquête

TROIS-RIVIÈRES, QUÉBEC  –
Sa  vie  mouvementée  est 
une longue quête spirituelle 
dont l’Amour est le mot su-
prême qui  s’édifie  par-delà 
toute forme de religion. 

Une  vertu  libératrice  s’en 
dégage, à la portée de la di-
vine quiétude du coeur qui 
se veut  simple en s’offrant 
la  plénitude  des  moments 
d’éternité chez l’ex-religieu-
se québécoise.

Dans ce présent  qui  est  la 
toile de fond de son être et 
de sa propre nature, Andréa 
Richard  évite  les  entraves 
institutionnelles.  Elle   pro-
pose une spiritualité laïque 
dont   l’étoffe  légère,  aé-
rienne  et  dynamique,  est 
consacrée à l’amour de soi 
et du prochain.  Ce qui vient 
chez  elle  remplacer  l’esprit 
dogmatique des Églises. 

Le goût du bonheur au sourire printanier :  l’ex-
religieuse Andréa Richard partage avec Gilles, 
une douce folie d’amour. Leur mariage remon-
te à 1997. Photo : Journal Québec Presse 2008.

Sa vie au grand écran
Elle se montre plus forte que la controverse et les 
scandales. Loin de l’insouciance du plaisir, l’auto-
biographie  d’Andréa  Richard Femme  après  le 
cloître sera  portée  au  grand  écran  par  deux 
scénaristes européens. Diffusion mondiale oblige.

Enthousiasmé,  Michel  Nussbaumer,  réalisateur 
et scénariste, a lu l'autobiographie maintes fois en 
"allant  chercher le meilleur".  Le Parisien  Gérard 
Chouchan a collaboré au scénario. Cette aventure 
cinématographique engendre un contexte spirituel 
dont l'enveloppante lucidité expose le destin d'une 
femme dans le tourbillon des vérités éternelles. 

 L’Église et ses  doctrines, 
questionnées

L’Amour prend toute la place, 
une  place  toujours  neuve 
chez l’âme d’Andréa Richard. 
De quoi se renouveler à l’in-
fini. 

Cette soif d’absolu la plonge 
dans  l’écriture  dont  la  tra-
jectoire  spirituelle  annonce 
des  changements  profonds 
de sa vision du monde. « Les 
dogmes  ?  Nous  les  devons 
qu’à la seule imagination des 
hommes  appelés  Pères  de 
l’Église  »,  conçoit-elle  dans 
un essai-choc :  Au-delà de la 
religion,  Liberté  d’envol, pu-
blié chez  Arion  en  2004,  et 
sera  relancé  par  Septentrion 
en 2009, au Québec.  

Son amour interdit  
avec un évêque

Ne laissant jamais diluer en elle 
la puissante ivresse de l’amour, 
elle a osé vivre une liaison pas-
sionnelle  avec  un  évêque  qui 
partageait ses convictions apos-
toliques,  aujourd’hui  décédé. 
Tout s’est joué sur un fond de 
scandale  éclaté  au  grand  jour 
lors de la parution de son auto-
biographie  Femme  après  le 
cloître, paru en 1995 et rééditée 
deux fois par la suite à Montréal 
aux Éditions de l’As, et en librai-
rie actuellement.
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SUR TOUTES LES TRIBUNES
REPÈRES ANDRÉA RICHARD

 Née à Bouctouche, Nouveau-Brunswick, 
Canada.
1950 : Entre chez les Petites Sœurs des 
pauvres de Montréal, Québec.
1953 : La voilà à  Paris, chez les mêmes 
Petites Sœurs des pauvres.
1963 : Entre au Carmel de Rouen, France.
1967 : Atteinte de tuberculose et 
d’hémorragies intestinales abondantes.
1967 : Retour au Canada pour un séjour au 
sanatorium de Bathrust, au Nouveau-
Brunswick.
1968 : Transférée au Carmel de Dolbeau, 
Québec.

1970 : Quitte le Carmel et redevient 
laïque.

1972 : Fonde « L’Alliance » de Trois-
Rivières, Québec. Un centre de méditation.
1975 : Fonde « L’Arche d’Alliance » de 
Shawinigan, Québec. Un centre de 
méditation et  d’aide aux démunis, devenu 
un centre d’hébergement.

Publie des écrits spirituels :

1978 : « Prière et Rythme de Vie », chez 
Bellarmin, 96 pages, Montréal.
1980 : « Esprit et Vie », chez le même 
éditeur, 80 pages.
1982 : « Les voies spirituelles », chez le 
même éditeur, 135 pages. 
1994 : Co-fondatrice du mouvement « Le 
Collectif » (Collectif libre d’actions 
concertées pour l’égalité de l’homme et de 
la femme dans l’Église et la société.
1995 : «Payer And Tides Of Life », chez le 
même éditeur, 93 pages.

Son autobiographie fait scandale :

1995 : « Femme après le cloître», aux 
Éditions Méridien et d’Acadie, 350 pages, 
Montréal. Le scandale éclate  et oblige 
l’auteur â partir de l’Arche d’alliance de 
Shawinigan.  
2004 : «Au-delà de la religion, liberté 
d’envol», chez Arion, Lac Beauport, 
Québec.
2007 : « L’Essence de la vie», au 
Septentrion, Québec.
2008 : Interviewée sur son parcours par 
Denis Lévesque à la chaîne LCN, Montréal. 
Par la suite par Christiane Charrette, sur 
les « accommodements raisonnables » et 
son mémoire déposé à la Commission 
Bouchard-Taylor,  à la radio de Radio-
Canada, première chaîne, Montréal. 

Aujourd’hui, l’écrivaine Andréa Richard 
est conférencière sur les routes du 
monde. 

Des ouvrages annonciateurs d’avenir ?

Un essai-éclair, un beau livre sur l’amour. 
Éditions du Septentrion, Québec, 2007

ISBN : 978—2-89448-516-3

À  partir  d’une  vie  particulièrement  riche, 
Andréa  Richard  propose une réflexion vi-
vante et enrichissante sur L’Essence de la 
vie.  Une  vision  dynamique  qui  s’inspire 
d’une spiritualité  par de-là la religion, es-
sentiellement  basée sur l’amour de l’autre 
et l’amour de soi, éléments essentiels pour 
arriver  à  trouver et  à donner  un véritable 
sens à la vie. L’auteure a accompagné ses 
propos de réflexions sur le devenir humain 
du docteur  Daniel  Beaudry et  du philoso-
phe Nicolas Deville.

« La nouvelle auteure que nous avons ac-
cueillie,  Andréa  Richard,  a  eu  une  vie 
extrêmement riche et remplie. C’est à partir 
de  cette  expérience  qu’elle  s’est  laissée 
inspirer  pour  les  réflexions  qu’elle  nous 
livre dans son livre L’essence de la vie. Et 
croyez-moi,  elle  le  fait  d’une  façon  ma-
gistrale, vivante et très enrichissante. C’est 
une  réflexion  particulièrement  solide  sur 
l’essence de la vie et sur le sens de la vie à 
partir d’une spiritualité qui va au-delà de la 
religion pour lui permettre de retrouver son 
authenticité et sa vitalité ».     
— François  Baby,  professeur  à 

l’Université du Québec et directeur de 
la collection L’Art de vivre aux Éditions 
Septentrion, Québec.

—

Un  livre-choc  rempli 
de révélations

mais aussi sur un livre
porteur d’un 

message d’espoir.

ISBN : 
2-921493-89-6  

Nouvelle  édition  à 
paraître.

COMMUNIQUEZ AVEC
 ANDRÉA RICHARD :

andreagilles@cgocable.ca

« Femme après le cloître»…
Autobiographie retentissante

Aux Éditions de l’As, Montréal, Québec
ISBN : 2-9806216-8-4 

Après dix-huit ans de vie reli-
gieuse, active et contemplati-
ve,  Andréa  Richard  redevient 
laïque.  Fondatrice,  dans  les 
années 1970 de mouvements 
d’avant-garde  pour  le  renou-
vellement de l’Église. Elle ex-
erce toujours la profession de 
conférencière  et  d’animatrice 
dans différents milieux, princi-
palement au Québec, au Nou-
veau-Brunswick, en Ontario et 
occasionnellement en Fran-ce 
et aux États-Unis. 

Bien connue des médias, elle 
transmet son message par sa 
plume  et  son  verbe.  Elle  a 
déjà  publié  quatre  ouvrages 
chez  Bellarmin  et  au  Méri-
dien.  Elle  participe à des dé-
bats  télévisés  et  publie  de 
temps  à  autres  certains  arti-
cles  dans  les  revues  et  les 
médias du Québec. 



 UNE SPIRITUALITÉ LAÏQUE

  
Loin du catéchisme

Loin  de  vouloir  dénigrer  les  reli-
gieuses dans leur catéchisme de la 
foi, Mme Richard se fait plutôt pro-
fesseur d’énergie, penché non vers 
les  anges de  la  rêverie  mais  vers 
les bâtisseurs d’un mouvement hu-
maniste  et  libérateur  comme  elle, 
dont la liberté d’envol va au-delà de 
la religion.

«  C’est  un  cheminement  de  pensée 
qui mène vers une nouvelle façon de 
concevoir la spiritualité à travers une 
vision plus seine de la religion et des 
obligations,  contraintes et promesses 
qu’elle  véhicule»,  explique  l’ex-reli-
gieuse.  

D’un  naturel  fougueux  à  la  voix  tendre-
ment intime, elle met un point d’honneur à 
livrer  une  réflexion  logique  en  explorant 
les  grands  enjeux  de la  société  contem-
poraine  et  de  demain,  par  l’adoption  de 
valeurs de remplacement.   

Une femme 
d’aujourd’hui

L’accent  savoureusement  acadien,  elle 
parle  avec  aplomb,  le  regard  fixé  sur 
l’avenir et la conscience préventive, tour-
née  vers  le  futur  de  l’humanité.  Cette 
femme d’aujourd’hui, la conscience souve-
raine,   fait sa marque   dans la libre inspi-
ration du cœur et de l’esprit.

 L’autre regard
Le  Congrès  eucharistique  internatio-
nal de Québec de juin 2008 démontre, 
selon Mme Richard   que  la  majorité 
du  peuple  se  trouve  en  désaccord 
avec le cardinal Ouellet et l’Église, les 
trouvant  rétrogrades.  «Peuple  de 
Dieu,  sachez  que  la  spiritualité  est 
possible sans qu’il  faille s’endoctriner 
dans une quelconque religion ».

Elle met tout l’amour humain 
dans son amour… 

pour servir les autres 
Femme d’action et conférencière
Avait-elle  la  vocation  ?  Dans  les 
vérités du cœur, les contemplatives 
lui ouvent les portes du Carmel. Cet 
événement  spirituel  vécu  dans  la 
certitude  autoritaire  des  règles  ri-
gides  durant  cinq  ans,  lui  fut  né-
faste,  ne  pouvant  endosser  un 
pareil régime. «J’avais l’impression 
de faire partie d’une secte. J’ai dé-
cidé d’en sortir. » 

L’amour est ce qu’il y a de plus 
important au monde

Vécu avec l’âme entière, l’amour est 
ce  qu’il  y  a  de  plus  important  au 
monde pour elle qui aurait tant aimé 
avoir un enfant de sa relation avec 
l’évêque.  L’Église persiste à impo-
ser le célibat des prêtres bien que 
beaucoup de femmes, selon elle, vi-
vent des relations amoureuses avec 
des prêtres et des évêques. 

« C’est pour cela que j’accepte 
de livrer mon témoignage ».

Suivre les valeurs
Universelles

Puisque toute  forme de dog-
me  trace  des  limites,  la  spi-
ritualité  d’Andréa  Richard,  si 
loin  du  catéchisme,  se  veut 
un mouvement efficace en se 
donnant  une  vocation  par  la 
plume et le verbe.

Une vocation activiste et pro-
gressiste dont l’entière dispo-
nibilité  est  de  suivre  les  va-
leurs universelles.

Loin  d’être  pétrifiée  par  les 
remords d’une vie cloîtrée, sa 
conscience morale prêche l’a-
mour, la charité, la paix et le 
respect de soi et des autres.

………………………………………………….
Andréa Richard et les
« Accommodements 

raisonnables » du Québec

« Le problème des accommodements, 
ce  n’est  pas  les  immigrants,  mais  la 
religion, plaide-t-elle, ajoutant :

« Toutes  les  doctrines  des  religions 
sont basées sur le mensonge. En les 
accommodant,  on  se  rend  complice. 
Accommodons  nos  écoles  et  notre 
système  d’éducation  pour  un  ensei-
gnement des  valeurs, l’éthique, la ré-
flexion  philosophique,  plus  spécia-
lement sur les actualités dont les con-
flits guerriers, etc. »  



AU-DELÀ DE LA RELIGION
« Un livre d’appel

et d’espoir… »

« Oui, l’Église a ‘détourné’ l’hu-
manité de la nature et de la vie. Le 
chapitre concernant l’esprit ou la 
loi est aussi remarquable que 
fondamental, car en effet, tout porte 
à croire que les populations dites 
‘sauvages’, en dépit de leur 
condition primitive, étaient loin 
d’être aussi brutales que les 
mœurs de la civilisation 
envahissante.

Ce retour sur la simplicité ‘extraor-
dinaire’ conduit aux souhaits d’être 
‘soi-même’, vœu philosophique par 
excellence, il rappelle d’urgence une 
éducation centrée sur le 
développement du potentiel humain de 
chacun. Au lieu d’imposer des 
modèles, mieux vaudrait perfectionner 
nos méthodes d’éducation.

Votre livre est un appel, un espoir, et le 
témoignage d’une personne qui, à force 
de travail et de réflexion, s’est ouverte 
à la réalité du monde dans sa diversité 
éthique.

Sincèrement, votre texte est passion-
nant! »

—  Nicolas Deville, professeur de philo-
sophie de Matane, au Québec.

« Un cri réaliste et 
efficace »

  « Je crois que ce livre fera du 
bien à beaucoup de gens. C’est 
un cri du cœur d’une femme qui 
a  souffert  du  désert  frigide  et 
déshumanisant  du  monde  des 
clercs,  dont  parle  Eugen  Dre-
werman.

   Son cri est vrai, lucide et doul-
oureux.  Puisse-t-on  l’entendre. 
Son propos subira  sans doute 
le même sort que celui  de Ga-
lilée.

  On essaiera de l’enterrer, parce 
qu’il  est  réaliste  et  efficace. 
Mais  on  s’en  souviendra.  Bra-
vo! »

 
   — Daniel Beaudry, médecin de Moncton  

au Nouveau-Brunswick, Canada
---------------------------------------------------------
« Au-delà de la religion »

L’ouvrage fut tellement 
demandé qu’il est épuisé. Il 

reviendra en librairie en 
2009 avec de nouveaux 

chapitres chez Septentrion, 
Québec.

« Soyez les 
victimes les uns les 
autres »

 « Andréa Richard ne se contente 
cependant pas de dénoncer les 
contradictions, les tromperies et 
les tyrannies de toutes les 
Églises, elle propose aussi des 
solutions.

À propos de la religion catholique, 
c’est un vibrant appel qu’elle lance à 
l’ensemble des évêques pour qu’ils 
se séparent, qu’ils se distancient  du 
pape et de la curie romaine, et qu’ils 
imposent un aggiornamento de 
l’Église sur les points majeurs qui 
l’écartent de la société actuelle.

Mais deux questions se posent 
alors : 

La première concerne la 
possibilité intellectuelle de ces 
gens-là de détruire, auparavant, 
la construction psychologique 
interne que l’Église a édifié au 
plus profond d’eux-mêmes, et qui 
en fait des victimes obéissantes 
depuis leur plus jeune âge. Le 
système ecclésiastique pourrait 
en effet être symbolisé par la 
formule suivante : ‘Soyez les 
victimes les uns les autres’, se 
substituant à l’injonction la plus 
célèbre du Christ : ‘Aimez-vous 
les uns les autres’.

 —  André Serra, Éditeur, Montréal.

De gauche à droite : l’Éditeur André Serra, l’auteure Andréa Richard, le Docteur Daniel Beaudry de Moncton, Nouveau-Brunswick, livrant 
un témoignage, et Nicolas Deville, professeur de philosophie à Matane, Québec. Il adhère également à la pensée et aux écrits d’Andréa 

Richard.



Andréa Richard 
finaliste pour le 

gala Arts 
Excellence de 
Trois-Rivières

Nous avons le plaisir de vous 
informer que le dernier titre d'Andréa 
Richard, Au-delà de la religion, se 
retrouve finaliste pour la 11e édition 
de l'événement Arts Excellence de 
Trois-Rivières dans la catégorie 
"Littérature". Sous la présidence de 
monsieur Michel Kozlovsky, le jury a 
choisi, parmi les 64 dossiers reçus, les 
artistes et organismes culturels qui se 
sont démarqués par une réalisation 
ayant eu lieu au cours de la dernière 
année.
"Ce choix du jury tout en soulignant  
mon humble apport à la vie culturelle  
de Trois-Rivières, contribue à 
l'atteinte de mon principal objectif:  
faire connaître à un public encore 
plus large l'existence d'une 
spiritualité laïque et libératrice, bien 
ancrée dans le présent, par  
opposition à la spiritualité du passé 
axée sur la mort. C'est l'éclosion 
d'une contre-culture que je préconise  
en révélant une spiritualité d'avant-
garde, positive et incarnée dans la vie 
de tous les jours, une spiritualité 
favorisant les grandes valeurs 
humaines et universelles, une 
spiritualité englobant l'amour,  
l'amitié et la sexualité assumée, une 
spiritualité de la vie!" -Andréa 
Richard

Le Nouvelliste (lundi 9 novembre 
2009)

Presque tous les jours, depuis près 
de deux mois, le journal Le Devoir 
fait mention du problème des 
accommodements unilatéraux 
envers les religions: le débat sur 
les positions adoptées par la 
SAAQ, la RAMQ, la FFQ, les 
nombreuses interventions 
médiatiques du Collectif Citoyen 
pour la démocratie, la laïcité et 
l’égalité, du Mouvement laïc 
québécois, des femmes 
musulmanes algériennes qui, 
devenues québécoises, épousent 
les valeurs d’ici. Et j’en passe…

Il paraît évident que la population 
a compris et tout aussi clair que le 
peuple veut une charte de la laïcité 
au Québec. Comment expliquer 
que seuls les dirigeants ne 
semblent pas capter le message? 
N’est-il pas grand temps que toutes 
les instances se penchent enfin sur 
la question et agissent 
concrètement vers une solution?
À Trois-Rivières, on a compris. Le 
5 novembre, plusieurs 
personnalités politiques et 
représentants de groupes 
communautaires importants 
(AFEAS, Mouvement national des 
québécoises et québécois, Table de 
concertation du 

Mouvement des femmes de la 
Mauricie, Fatima Sobhi du Comité 
culturel islamique de Trois-Rivières, 
Regroupement des citoyennes de la 
SSJB, etc.) se sont déplacés pour 
entendre en conférence sur l’épineux 
sujet Mesdames Andréa Richard, 
réputée auteure de, entre autres, Au-
delà de la religion, Djemila 
Benhabid, auteure de Ma vie à 
contre-Coran, Marie-Michelle 
Poisson, présidente du Mouvement 
laïc et Diane Guilbault, auteure de 
Démocratie et égalité des sexes. Ces 
dernières y ont été pour beaucoup 
dans l’abandon de la Loi 16 que 
voulait faire passer la ministre 
Yolande James.
Les conférencières ont lancé un 
vibrant appel aux signatures qu’elles 
soumettront à l’Assemblée nationale 
pour appuyer l’adoption d’une 
charte de la laïcité. On peut lire dans 
le préambule du projet qu’elles 
présenteront que « La laïcité 
suppose la séparation du politique et 
du religieux et repose sur trois 
principes indissociables : la liberté 
de conscience, l’égalité en droit de 
toutes et de tous croyants 
agnostiques ou athées et la neutralité 
de l’État ».
Je souhaite ardemment que de telles 
conférences et d’autres tables rondes 
soient organisées ailleurs au 
Québec, que des personnalités 
publiques et des représentants de 
divers groupes sociaux et des partis 
politiques y soient invités afin de 
prendre un maximum de 
renseignements pouvant les éclairer 
dans leurs prises de position et leurs 
décisions.
Oui, le moment est venu de faire 
entendre la voix de la grande 
majorité en faveur de 
l’établissement d’une charte de la 
laïcité, gage d’égalité, de 
démocratie, d’harmonie et de paix 
entre les tenants des religions et les 
autres. Bravo et merci à ces 
pionnières de la véritable justice.
Lise Morin
Saint-Julien
Source : Cyberpresse/ Le 
Nouvelliste 
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